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Ph. Poirrier u.a. (Hrsg.) : Aux confins des arts et de la culture

Lâhistoire des arts ressortit Ã de nombreuses dis-
ciplines et rencontre souvent un vaste champ discipli-
naire et thÃ©matique que lâon pourra dÃ©signer comme
les sciences de la culture. Lâouvrage dirigÃ© par Phi-
lipe Poirrier et Bertrand Tillier vise Ã explorer lâespace
complexe que constitue lâhistoire des arts comme his-
toire de la culture. Il explore attentivement la jonction
entre les deux espaces. En mÃªme temps il a lâambition
de constituer un manuel introductif, ambition que rap-
pellent des intertitres trÃ¨s larges et de nombreux enca-
drÃ©s rÃ©sumant une question ou prÃ©sentant un cas
exemplaire. A une premiÃ¨re partie dâessais succÃ¨dent
des aperÃ§us centrÃ©s sur des cas de figure singuliers.

FranÃ§ois Brizay aborde dâabord de faÃ§on trÃ¨s
synthÃ©tique la question du mÃ©cÃ©nat princier Ã
lâÃ©poque moderne. De lâapparition de lâopÃ©ra dans
les cours italiennes aux tombeaux des princes la relation
entre monarque et artistes est examinÃ©e aussi bien du
point de vue des motivations que des rÃ©alisations. De
la res publica literaria au nationalisme littÃ©raire Alain
Vaillant aborde la littÃ©rature comme pratique culturelle
jusquâÃ sa transformation en culture de masse. La ques-
tion des villes comme antipodes du chaos des guerres,
comme objet dâembellissements systÃ©matiques autour
des places royales et comme lieu oÃ¹ sâÃ©laborent les
normes esthÃ©tiques et culturelles fait lâobjet de la
contribution de Christophe Morin. Charlotte Guichard se
concentre sur les AcadÃ©mies et salons et sur les di-
verses tensions sociales qui sây dÃ©ploient, des jurys
contestÃ©s aux batailles entre traditionnels et modernes

jusquâaux ruptures induites par des genres nouveaux
ou la rÃ©fÃ©rence Ã la modernitÃ©. Nathalie Heinich
sâintÃ©resse Ã la sociologie de lâartiste en partant dâun
passage des artisans aux acadÃ©miciens pour en revenir
par Ã©tapes Ã une individualisation qui prend la forme
de lâartiste romantique avant dâen venir au crÃ©ateur
dâavant-garde. Dominique Poulot Ã©claire les croise-
ments de lâart et de la RÃ©volution, il montre ce que si-
gnifie peindre la RÃ©volution en sâarrÃªtant notamment
au concours de lâan II oÃ¹ fut par exemple prÃ©sentÃ©
Le triomphe de Marat. Câest Ã partir de Mondrian que
Itzhak Goldberg aborde la notion dâavant-garde comme
un arrachement Ã la tradition grÃ¢ce au levier de lâu-
topie. Michela Passini sâattache au travail de classement
des phÃ©nomÃ¨nes artistiques par les historiens dâart
du XIXe siÃ¨cle qui forgent des catÃ©gories descriptives
les Â« -ismes Â», permettant de comparer les styles his-
toriques. Lâart se veut ornemental mais aussi utile. La
question de lâutilitÃ© des arts, câest-Ã -dire des arts ap-
pliquÃ©s, des Ã©bÃ©nistes du XVIIIe siÃ¨cle jusquâÃ
lâart industriel, est abordÃ©e par Rossella Froissart : ce
type dâart vise Ã dÃ©passer le clivage entre le beau
et lâutile. Lâart donne lieu en permanence Ã des ten-
tatives dâÃ©valuation, et Catherine MÃ©neux consacre
sa contribution Ã la critique dâart quâelle observe de-
puis le milieu du XVIIIe siÃ¨cle, quand La Font de Saint-
Yenne propose de crÃ©er au Louvre une galerie de chefs
dâÅuvres, jusquâÃ lâÃ¢ge dâor de la critique, au mi-
lieu du XIXe siÃ¨cle. Se professionnalisant progressive-
ment la critique est centrÃ©e sur les Salons. Une com-
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plÃ©mentaritÃ© du critique et du marchand sâinstaure
peu Ã peu. Philippe Poirrier insiste sur lâimportance ac-
tuelle de la notion de patrimoine, phÃ©nomÃ¨ne dâat-
tachement aux Åuvres qui jalonnent la construction de
lâEtat nation. La protection des monuments historiques
sâÃ©largit progressivement Ã la prise en charge des
espaces urbains, jusquâÃ la prise en compte du patri-
moine industriel. La politique du patrimoine est main-
tenant de plus en plus confrontÃ©e Ã la marchandi-
sation des biens cultures. Les modernitÃ©s urbaines
quâÃ©voque Bertrand Tillier dans son article trahissent
lâeffort dÃ©sespÃ©rÃ© pour rÃ©aliser, malgrÃ© la
concentration dâactivitÃ©s et de population, une alchi-
mie des contraires, un lieu oÃ¹ les oxymores viennent au
secours de lâimaginaire. A partir dumarqueur que consti-
tuent le commerce de lâart et les expositions BÃ©atrice
Joyeux-Prunel remet en cause lâopposition traditionnelle
du centre et de la pÃ©riphÃ©rie dans la description de
la vie artistique pour observer les dÃ©placements dâune
ville Ã lâautre, les phÃ©nomÃ¨nes de rÃ©gionalisation
et lâÃ©mergence dâune bourgeoisie ubiquiste qui consti-
tue le vÃ©ritable milieu artistique et nâest plus directe-
ment liÃ©e Ã un centre. A partir du milieu des annÃ©es
1950 la centralitÃ© parisienne est clairement remise en
cause. Et dans les annÃ©es 1960 un rÃ´le nouveau est
dÃ©volu aux galeries parisiennes. Le XXe siÃ¨cle a vu
lâinstauration en Allemagne et en Russie dâun art to-
talitaire qui, comme le montre Vincent Chambarlhac,
essentialise le politique. Mais si lâacadÃ©misme et la
rÃ©interprÃ©tation des traditions constituent une base
commune on ne doit pas nÃ©gliger la diffÃ©rence ra-
dicale des arriÃ¨re-plans politiques qui rend la notion
dâart totalitaire difficilement opÃ©ratoire. La musique
fait Ã©videmment partie du vaste espace des arts et
du XIXe au XXIe siÃ¨cle elle subit des ruptures et des
mutations quâÃ©voque Philippe Lalitte dans son article
en retraÃ§ant dâabord lâÃ©largissement de la palette
instrumentale, les innovations technologiques comme le
phonographe puis lâintÃ©gration du bruit et lâarrivÃ©e
des travaux de psycho-acoustique. Il sâagit dâobserver
les dissonances sensorielles et de les mettre au service
de nouvelles compositions. Loin de cette musique sa-
vante la musique populaire, Ã©voquÃ©e par Florence
Tamagne depuis les cafÃ©s concerts jusquâaux festivals
pop est prise entre un dÃ©sir dâauthenticitÃ© et une
Ã©coute des tendances dominantes qui sâexplique par
son articulation avec un marchÃ© musical florissant que
signale le chiffre de 2 milliards de disques vendus en
1978. Le spectacle vivant, sur lequel Jean-Claude Yon a
Ã©crit sa contribution, est essentiellement le thÃ©Ã¢tre,
qui a connu une premiÃ¨re expansion au moment de la

RÃ©volution avant dâÃªtre concurrencÃ© au milieu du
XIXe siÃ¨cle par les cafÃ©s concerts et le music hall.
LâidÃ©al de lâÃ©ducation populaire et la dramaturgie
brechtienne ont donnÃ© un nouvel Ã©lan Ã un genre
de spectacle dont les formes contemporaines dominantes
seraient les festivals. Quant Ã la danse, Ã laquelle So-
phie Jocotot consacre un article, elle est dâabord un art
de cour mais donne lieu au siÃ¨cle des LumiÃ¨res Ã
une rÃ©flexion thÃ©orique, suscite avec le ballet roman-
tique, son tutu et ses chaussons Ã pointes, une circulation
europÃ©enne des pratiques puis connaÃ®t dâabord avec
Isadora Duncan puis Pina Bausch et Merce Cunningham
sa phase de modernitÃ©.

Les aperÃ§us rÃ©unis dans une seconde partie de
lâouvrage sont en fait des cas de figure illustrant les
essais de la premiÃ¨re partie. Le mÃ©cÃ©nat princier
dâIsabelle dâEste ou le mÃ©moire de Louvois sur les
travaux de Versailles(FranÃ§ois Brizay), la question de
la prÃ©Ã©minence de la peinture dâhistoire (Charlotte
Guichard), la vie de lâartiste sous la RÃ©volution (Do-
minique Poulot), la terminologie dâhistoriens de lâart
adeptes des Â« -ismes Â» (Michela Passini) , la recherche
dâun art utile sous le front populaire (Rossella Frois-
sart), lâutilisation dâun label Louvre (Philippe Poirrier),
la gÃ©opolitique des rÃ©ceptions artistiques (BÃ©atrice
Joyeux Prunel), lâintention de la musique populaire (Flo-
rence Tamagne), le succÃ¨s dâOffenbach (Jean-Claude
Yon), les systÃ¨mes de notation de la danse (Sophie Ja-
cotot) sont autant de phÃ©nomÃ¨nes qui Ã©clairent la
vie artistique comme une juxtaposition de pratiques so-
ciales complexes.

Les objectifs du livre sont clairs ; il sâagit de mon-
trer la part prise par lâhistoire sociale des arts Ã une
histoire de la culture et Ã lâhistoriographie tout court
dans la longue durÃ©e. Ces objectifs impliquent que
le livre prenne en partie lâallure dâun manuel. En
mÃªme temps la structure nâest pas complÃ¨tement celle
dâun manuel mais dâune juxtaposition de cas de fi-
gure ponctuels, car pour parler de lâurbanisme ou de
lâhistoire musicale comme ouvertures sur une histoire
de la culture bien dâautres exemples que ceux rete-
nus pourraient Ãªtre dÃ©veloppÃ©s. Cette hÃ©sitation
entre deux modÃ¨les, celui du manuel et celui du re-
cueil de contributions, gÃªne parfois un peu la lec-
ture. On a en effet lâimpression que pour conserver Ã
son propos un certain degrÃ© de gÃ©nÃ©ralitÃ© di-
dactique lâauteur ne va pas aussi loin dans lâanalyse
dâun problÃ¨me qui mÃ©riterait souvent une monogra-
phie. Toutefois la grande compÃ©tence des auteurs qui
pour chacun des champs de recherche abordÃ©s font le
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plus souvent partie des meilleurs reprÃ©sentants dâune
jeune gÃ©nÃ©ration dâhistoriens dâart et le projet
mÃªme servant de fil directeur, lâidÃ©e dâune Ã©troite
connexion des arts et de la culture, font de cet ouvrage

une contribution trÃ¨s stimulante Ã lâhistoriographie de
la culture. Une lecture qui sâimposera pour les historiens
attirÃ©s par un domaine de recherche trÃ¨s prometteur.
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